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EDITORIAL 

Morosité et enchantement 

Pour bon nombre de bigourdans de Paris et d’ailleurs, l’été 2005 a été une fois encore l’occasion de retour aux 
sources et de retrouvailles au pays. L’amicale, notamment à l’initiative de sa dynamique section Généalogie, avait 
organisé des points de rencontre sous la forme de randonnées pédestres et de la traditionnelle soirée en Madiran. 
Nos cousins Eths Exilats en Paris avaient quant à eux donné rendez-vous en Baronnies, pour un week-end de fête 
à Bourg-en-Bigorre. Les manifestations organisées par les collectivités locales ont connu le succès populaire, 
comme par exemple le premier festival Eldorando ou l’inauguration du Caminadour. 
 
Avec la rentrée de septembre, chacun a réinvesti ses quartiers de vie de tous les jours, dans la douceur d’un 
automne indien. 
 
Il n’y fait pourtant pas bon pour tout le monde. Des cités brûlent, nos forces de l’ordre et nos pompiers se mettent 
en danger, de nombreuses familles sont déboussolées, les hommes politiques de tous bords sont confrontés à la 
gestion d’une société qui se fait mal. 
 
Cependant, le ciel des matins de cet automne reste beau pour tous quand il nous surprend dans ses couleurs de 
rose fuchsia, de bleu turquoise qu’il faut saisir, à dix minutes près. L’Airbus A 380 attire les hommages et les 
contrats industriels. Le millésime vendangé est prometteur. 
 
Etre pragmatique et garder l’optimisme, continuer sans se laisser abattre et garder le lien aux autres… Les 
aspirations culturelles, linguistiques, religieuses, historiques de certaines communautés sont une réalité 
incontournable. Nous savons combien la France s’est enrichie des migrations et des provinces. Bertrand Barère, 
personnage controversé, mais néanmoins historique, né à Tarbes il y a 250 ans, est à l’origine de la création du 
département des Hautes-Pyrénées qui, depuis lors, n’a pas cessé de s’affirmer et de se développer. Louis 
Capdevielle, peintre lourdais a finement peint les histoires de vie des gens de chez nous. 
 
Dans l’esprit de créer en région parisienne ces rapprochements qui font du bien, l’Amicale a des idées autour 
d’une table, pour une promenade insolite à bicyclette, pour visiter un monument « tout en or » de la République, 
pour mieux parler, chanter et connaître la culture gasconne. 
  
Dans ce contexte porteur à la fois d’inquiétudes et de richesses, la Bigorre continuera à nous enchanter, à Paris et 
à nouste. 
 
Je vous souhaite de préparer au mieux la fin de l’année qui s’approche et de passer de bonnes fêtes. J’ai encore le 
temps de vous présenter mes meilleurs vœux… mais j’y pense. 
 
Adischats à touts. 
 
 
 
 
 
 
Jean-Jacques Cassou  
Président 
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LA VIE DE L’AMICALE, du printemps à l’été  
Nadau à l’Olympia de Paris, 
le 7 mai : « Un ambient de hèsta » 
par Anne-Marie David Serres 
 
A l’occasion du deuxième concert du 
groupe béarnais à Paris, l’amicale des 
bigourdans de Paris avait réservé une 
vingtaine de places parmi le pialot 
d’inconditionnels transportés par 
28 heures de train spécial, aller-
retour compris tout de même, mais 
comme si le temps du TGV 
n‘existait pas encore. Voie 20, en 
gare d’Austerlitz, la buhette pari-
sienne accueille les bérets et les 
tee-shirts Adischats, à la descente 
du train. Le convoi hésitant à se 
former est ragaillardi par les cuivres 
de la banda de Mugron qui fait 
péter le fandango sur le quai. Les 
esquérils s’en mêlent. Le drapeau 
occitan réchauffe les épaules 
frileuses. Les chariots en bois de la 
Sncf roulent les sacs en alu qui 
portent la cochonaille et le fromage 
du pays pour le pique-nique de la 
nuit au gymnase. On chante, on 
danse, on part en procession dans 
le métro en oubliant de regarder 
Paris : on ne vient pas pour ça 
mais pour ceux de Nadau. Ils sont 
encore plus forts sous les lumières 
de bengale de la scène, comme si 
les torchères de Lacq avaient suivi 
le train. La Gascogne une fois de plus 
gagnait la Capitale, dans les pas 
audacieux deth noste rey Henri IV qui 
aurait pu dire « Nadau ….ça donne ». 
 
Le DVD (25 €) et le CD (18 €) sont sortis. Le 
port est compris dans le prix. 
Commande à SARL Pyrène 64170 
LABASTIDE CEZERACQ. Chèques à 
SARLPyrène. 
 
La fête de la Musique à la brasserie 
« Le France », le 21 juin 
par Maryse Cassou 
 
Tout près de la gare Montpar-
nasse, le dîner a été musicalement 
animé par Marie-Claude Castets, 
alias Marie-Clown, bigourdane 
d’adoption présentée dans l’encart 
de notre précédent numéro. Dans 
son répertoire très « titi parisien » 
de chansons d’autrefois, accompa-
gné par un orgue de Barbarie, 
Marie-Clown a calé notre universel 
« Se canto ». Il a été repris en 
chœur par la quarantaine de 
convives et la petite délégation du 

Club Cyclotouriste de Versailles 
Porchefontaine, venue supporter 
un des leurs, à l’accordéon 
 
Randonnée « Souvenir » le 9 août 
au cimetière anglo-canadien de 
Douly, en vallée de Barousse,  
par Roger Roucolle 
 
Sept aviateurs de la Royal Air 
Force y reposent, morts dans la 
nuit du 13 au 14 juillet 1944, lors du 
crash d’un bombardier Halifax, en 
mission de parachutage d’armes 
destinées au maquis. Ces six 
anglais et un canadien ont été 
enterrés clandestinement près de 
l’épave par les maquisards de la 
3201ème compagnie FTP et des 
habitants des villages de Nistos et 
de Seich. 
Après cette émouvante escale, les 
35 bigourdans ou apparentés sont 
partis, sous la conduite de Guy 
Bonnal, notre fidèle guide d’été, 
jusqu’au mont d’Aspet, même si, 
en route, ses 1849 m en ont décou-
ragé quelques-uns. 
 
Marcha entre Arrens-Marsous 
(Val d’Azun, Hautes-Pyrénées) et 
Sallent de Gallego (Val de Tena, 
Espagne) le 13 août 
par Patrick Ferrant, « gentil 
organisateur » et amicaliste 
L’ascension du col de la Peyre 
Saint-Martin (2295 m) a représenté 
une marche aller d’environ 
4 heures, pour un dénivelé de 
825 m. Il a fallu compter de 4 à 
5 heures de descente. 
Le soir, un repas espagnol a été 
servi à Sallent de Gallego et a 
rassemblé la majorité des partici-
pants de la journée : coureurs de la 
course des fiancés, marcheurs, 
bénévoles et aussi ceux qui avaient 
souhaité se joindre à cette soirée 
sans avoir participé à la Marche. 
Félicitations à notre ami Jean-
François Delannoy, administrateur 
du site de l’Amicale : il s’est classé 
58ème sur 113 participants, en 4h38, 
à la Course des Fiancés. 
 
Randonnée familiale, au col du 
Soulor, le 17 août 
par Roger Roucolle 
Sous la haute et bienveillante 
protection du pic du Gabizos qui 
déchirait les nuages, la randonnée 
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annuelle a concilié sport et pique-
nique entre lac de Soum, col de 
Bazès, col de Berbeillet, col de 
Soum et de Mauben. 
Les bigourdans sont là !!!!! 
 
Soirée à Madiran, le 19 août, 
avec le groupe « Eths Arrepopets » 
par Roger Roucolle. 
 
Elle commence par une visite des 
chais du « Cru du Paradis » chez 
« les Maumus », chantée par le 
groupe « Eths Arrépopets », se 
poursuit par un repas « Au 
Prieuré » avec pour invités 
d’honneur des « pointures » en 
généalogie : Michel Sauvée, Janine 
Plana et Jean-Paul Abadie, prési-
dent de l’association Bigorre-
Argentine-Uruguay. 
 A l’an prochain. 



 
CHEZ NOS AMIS par Jean Jacques Cassou et Anne-Marie David-Serres 

 Pour la deuxième année consécutive, « Eths Exilats en Paris » ont organisé, en août dernier, un week-end à 
l’occasion de la fête locale de Bourg-en-Bigorre : visite des musées du foie gras et du béret, dans les Pyrénées-
Atlantiques, messe chantée par les chanteurs d’Alfred De Roland de Bagnères et ceux des Baronnies ; 
animation du repas par Eths Bandoleths. François Fortassin, président du Conseil général et sénateur des 
Hautes-Pyrénées a honoré ces festivités de sa présence. 

FENETRES SUR LA BIGORRE par Jean Jacques Cassou  
 67 pôles labellisés « Pôle de compétitivité » ont été mis en place par le gouvernement. La Bigorre sera présente dans 

deux pôles, en Midi-Pyrénées Aquitaine avec le projet « Aérospace Vallée » regroupant l’aéronautique, l’espace et 
l’électronique de puissance, et à Limoges sur le pôle céramique. Cela se traduira par la mise en place de financements 
qui devraient donner un coup d’accélérateur considérable au département, particulièrement au niveau des emplois à créer. 
Le syndicat mixte pour la zone aéroportuaire a été constitué. Pierre Forgues, député des Hautes-Pyrénées et vice-
président au Conseil régional, en charge des transports, en est le président. 
 

 Le festival « Eldorando » s’est déroulé au cours du dernier week-end de l’Ascension, à Arrens-Marsous. Des dizaines 
de milliers de visiteurs sont venus à ce premier festival international de la randonnée qui a largement répondu aux 
attentes des participants. Il a été mûri de longue date par une équipe expérimentée et dynamique autour de son 
président Vincent Fonvielle, par ailleurs directeur du voyagiste de randonnées « La Balaguère » qui a fêté ses 20 ans à 
l’occasion de l’événement. Conforme à l’esprit de la randonnée, du vagabondage et de l’itinérance, le festival 
« Eldorando » devrait émigrer vers d’autres terres pyrénéennes : Saint-Jean-Pied-de-Port (Aquitaine) en 2006 et Quillan 
(Languedoc-Roussillon) en 2007, voire en Roumanie, pays invité d’honneur de cette première édition,… avant de revenir 
un jour en Val d’Azun, à jamais le berceau d’ « Eldorando ». 
 

 Le Stade Bagnérais est champion de France de rugby Fédérale 3 pour la première fois. Sa quatrième finale, toutes 
générations confondues, a été en effet la bonne. Cela s’est passé le dimanche 19 juin dernier, à Pézenas, face à 
Draguignan, sur le score de 17 à 13. Plaquant à tour de bras, faisant reculer l’adversaire sur les impacts, se confortant 
dans le secteur de la touche qui fut l’un de ses point forts, la bande du tandem Charly Laran-Eric Silva avait tout 
simplement la plus forte envie de gagner. 
 

 L’acteur-chanteur-fantaisiste Henri Génès, est mort au mois d’août dernier. Né à Tarbes en 1919, il avait commencé 
à se faire connaître très tôt en promenant ses sketches et ses chansons de ville en ville. Avec son accent du Sud-Ouest, 
sa rondeur bonhomme et ses mimiques, il a traversé plusieurs opérettes, comédies et une bonne centaine de films 
depuis 1945 parmi lesquels La reine Margot, avec Jeanne Moreau, Le Corniaud, La Grande Vadrouille, Le Cerveau, 
L’Animal, Le Gendarme et Les Extraterrestres. Il avait également joué dans plusieurs téléfilms dans les années 80. 
Enfin, dans le répertoire de la chansonnette parodique et rigolote « avé l’assent », on peut se souvenir de La tantine de 
Burgos ou de La tactique du gendarme, avec Bourvil. Il recevait régulièrement de nos nouvelles par le « Petit Bigourdan 
de Paris ». 
 

 « Le Caminadour », sentier balisé de 8,5 km en bord de rivière, relie dorénavant le Lac de Soues au Lac de Bours. 
Différents points d’observation ont été aménagés tout au long du parcours. Des renseignements utiles sont donnés sur la 
faune et la flore. « Le Caminadour » est le dernier endroit à la mode dans l’agglomération tarbaise : on y rencontre 
fréquemment des promeneurs, des adeptes du jogging, des vététistes et des « cyclosloisirs ». Cette réalisation du Grand 
Tarbes a été officiellement inaugurée le 24 septembre dernier. Une grande fête populaire, nommée « Faites l‘Adour », a 
été organisée à cette occasion, en collaboration avec la Scène nationale le Parvis, ouverte au Méridien, le centre 
commercial d’Ibos. 
 

 Quatre ans après son premier titre en 2001 à Nîmes, Anne-Lise Touya est à nouveau championne du monde de 
sabre. La tarbaise a remporté la médaille d'or lors des derniers championnats du monde d'escrime, organisés à Leipzig, 
en battant en finale (15-13) la russe Sophia Velikaia. La sœur cadette des sabreurs Gaël et Damien, qui ont pris leur 
retraite après leur médaille d'or par équipes aux JO d'Athènes, a une nouvelle fois porté haut les couleurs de la France et 
de la Bigorre. 

 Jean Lafitte professeur de gascon et ami de notre Amicale a 
soutenu sa thèse à l'université de Rennes devant un jury de 
linguistes des universités de la Sorbonne (Paris), de Reims et 
d’Amiens le 17 octobre 2005. 
- Le thème : « Situation sociolinguistique et écriture du gascon 
aujourd’hui ». 
Cette thèse aboutit à proposer, comme un pis-aller, une 
amélioration de la graphie classique (occitane) de manière à la 
rendre plus fidèle à la parole gasconne. Mais surtout, elle 
préconise une graphie moderne de type mistralien (Cf. Frédéric 
Mistral), notoirement plus facile à écrire, lire et enseigner, en 
perfectionnant quelque peu celle des Félibres gascons. 
- Le résultat : Un titre de « docteur en sciences du langage » 
(naguère « linguistique ») « avec mention très honorable et les 
félicitations du jury à l'unanimité » pour notre professeur de 
gascon. 
Depuis, sa tête rentre encore dans son béret. C’est lui qui nous l’a dit ! 

TERRE DES PYRENEES 
change d'adresse 

Marie-France Vuillier a installé sa boutique 
dans le 3ème arrondissement, 17 rue du Pont 
aux Choux. 
Métro : Sébastien Froissard. 
Entrée par la porte cochère, et 2ème cour à 
droite. 
Heures d'ouverture : 
- du lundi au vendredi, de 14 à 19h00 
- possible à d'autres moments, sur rendez-

vous  
Tél : 01 42 84 10 85 
Mail : terredespyrenees@wanadoo.fr 
Site : http://terredespyrenees.com 



 NOS ARTS, TERRE ET TRADITION 

Le centenaire de Louis Capdevielle, 
peintre lourdais, d’après Jean Omnès  

Louis Capdevielle (1849-1905), fils d’un modeste ardoisier, est pris 
très jeune sous la protection d’un magistrat de la ville, subjugué par 
son talent en dessin et ses peintures sur ardoises. La municipalité lui 
offre une bourse d’études qui lui permet de se perfectionner à Paris, 
dans l’atelier de François Millet, le peintre de l’Angélus et des scènes 
de travaux agricoles. Ami de Zola, il en a fait le portrait. 
Elève et admirateur de grands maîtres parisiens, Louis obtient un 
premier prix au salon des artistes français. Il part à la guerre contre les 
Prussiens et revient à Lourdes, vers l’âge de 40 ans. La vie 
quotidienne des paysans, des montagnards, du petit peuple et les 
paysages de Bigorre sont au coeur de ses thèmes familiers : Une noce 
à Laruns, Le pèle porc, Le repas du tailleur de pierre, La Toye… 
L’accident dans une carrière est accroché dans la salle de la billetterie 
du château fort. Ses toiles ne passent pas inaperçues dans les 
musées de Bagnères-de-Bigorre, Tarbes, Pau, Toulouse, à la Mairie 
de Lourdes, à la Préfecture de Tarbes et dans les collections 
particulières locales. Malgré son talent, il décède dans la pauvreté, 
d’une tuberculose, à l’âge de 56 ans. Le 18 novembre 1899, il écrivait 
à un ami « la vie à Lourdes où j’attends quelquefois trois mois une 
maigre commande est dure, très dure, surtout quand il y a une famille 
à élever ». Sa modeste tombe surmontée du buste de son père, Jean-
Marie, se trouve au cimetière ancien de Lourdes. 
Pour les cent ans de sa mort, en septembre 2005, l’Hôtel de ville de 
Lourdes a exposé, dans son hall d’entrée, le tableau Les Miracles. 
Réalisé à Paris en 1887, il a été restauré pour cette occasion par le 
Rotary club et Magendie de Pau. À 9 ans, Louis avait assisté, avec son 
père, à l’une des Apparitions de la Vierge à Bernadette Soubirous. 

Lou pélo porc, huile sur toile 127x98, 1877 
Musée pyrénéen de Lourdes 

Extraits du Guide du Curieux  Pays de Lourdes de 
Jean Omnès – Editeur Princi Negue - Pau (13, 90 €)  
 
Un très bel ouvrage illustré Louis Capdevielle vient 
d’être réalisé pour le centenaire de sa mort par Jean 
Cassou et Geneviève Marsan. 
Éditions de la Société académique des Hautes-
Pyrénées et du Musée pyrénéen. (20 €) 

Bertrand Barère, (1755–1851) personnalité tarbaise de l’Histoire, 
d’après Jean Omnès.  
Hommage lui est rendu pour le 250ème anniversaire de sa naissance dans la rue Brauhauban, face à l’église Saint-Jean. 
Avocat à l’âge de 20 ans après des études de droit à Toulouse, Bertrand Barère de Vieuzac entre en politique. 
Député, il prend part au procès contre Louis XVI puis à la chute de Robespierre. Il est ensuite arrêté parce qu’il  
appartient à l’aristocratie. Amnistié (1799), il s’engage auprès de Napoléon Bonaparte, puis redevient député 
(1815) et est élu conseiller général des Hautes Pyrénées à l’âge de 78 ans. Il le restera jusqu’à 85 ans, l’année de 
son décès. Il participe à la rédaction de la Déclaration des Droits de l’Homme et du Citoyen (1789). Il voit déjà 
l’utilité d’une « grande assemblée européenne ». 
Il décide du découpage administratif des anciennes provinces en départements des Hautes et Basses-Pyrénées * 
en qualité de responsable de la commission de la départementalisation... 
Henri IV, vicomte du Béarn avait été le dernier comte de Bigorre. Cependant, Bertrand Barère défend l’unité 
bigourdane. Comme elle ne couvrait que 144 lieues carrées, alors qu’il en fallait au moins 340 pour faire un 
département, il ajoute 240 lieues carrées prises dans le Comminges et l’Armagnac et conserve les enclaves de 
Gardères, Luquet et Séron, baronnies bigourdanes du XIIème siècle en terre béarnaise. La Bigorre historique 
représentait, comme actuellement, 70 % du nouveau département des Hautes-Pyrénées avec des districts divisés 
en 5 quarterons ou cantons, nom issu du bigourdan « cartous ». 
Il avait exprimé ainsi son hostilité au regroupement avec le Béarn : « Les deux nations sont trop séparées par les 
mœurs et une sorte d’antipathie qui rendront à jamais toute liaison impossible ». 
 
* Ce dernier département est devenu Pyrénées-Atlantiques en 1970. 
 



LES RENDEZ- VOUS à PARIS - automne 2005 – hiver 2005-2006 

BONNES LECTURES, par Roger Roucolle 

« LE CHAR ET L’EDELWEISS », juin 2005 
de Gabriel WEISSBERG, Maître de conférences de géographie à l’institut universitaire de formation des maîtres (IUFM) de 
Midi-Pyrénées. 
Un maître livre pour comprendre les fondements de la crise industrielle tarbaise, les changements social et politiques de 
développement local à Tarbes. Prix public 30 € (+ 4,80 € de port). 
Adresser la commande à Association Guillaume MAURAN, Archives départementales, 5 rue des Ursulines, 65000 TARBES. 
 
« ISTÒRIA DE NOSTE » 
Histoire des Pays Haut-Pyrénéens – « PARLEM ! » 
Un outil clair et pédagogique pour connaître l’histoire du département des Hautes-Pyrénées et des pays qui l’ont formé. 
Deux versions Français et Occitan (Gascon). En souscription jusqu’au 15 octobre 2005 : 15 € (+ 3 € de port). 
Chèque à l’ordre de « PARLEM ! », 2 avenue des Pyrénées, 65130 LALOUBÈRE. 
  
« Le Gascon, Lengatge estranh » 
de Jean-Louis MASSOURE – Éditions LE LUY DE France. 
Cet ouvrage comporte six parties : La position exceptionnelle du Gascon en domaine d’Oc - Phonétique et phonologie - 
Morphologie, les invariables - Syntaxe - Lexique, suffixation et dérivation - Aperçus sur l’onomastique gasconne (1665 noms 
de personnes et de lieux) - Regards sur l’écriture. 
37 € franco l’exemplaire, 35 € par exemplaire supplémentaire. Expédition des ouvrages après réception du règlement. 
Chèque à l’ordre de Jean-Louis MASSOURE, Pech de Rayssac, 47300 Villeneuve /Lot - Renseignements au 
05 53 70 21 82. 
E-mail : jean-louis.MASSOURE@wanadoo.fr - Site : http://perso.wanadoo.fr/jean-louis.massoure/pyrtoy 
 
Pour les abonnés à « Ligam-DiGaM » prendre contact avec Jean LAFITTE au 01 47 02 03 20 ou 
LAFITTEJann@wanadoo.fr 

 Les cours de Gascon, du ressort de l’Institut Béarnais & Gascon, ont repris le 11 octobre 2005 avec Jean Lafitte, le mardi 
à partir de 17 h 30 à la Maison des Pyrénées Atlantiques, 20 avenue de l’Opéra, Paris (Métro ligne 14, station Pyramides). 
La participation est de 55 € pour l’année. 
 

 Les rencontres de la Section Généalogie de l’Amicale à la Librairie de La Voûte, 24 rue de la Voûte, 75012 Paris. (Métro 
Porte de Vincennes). 

 Calendrier des réunions : 10 décembre 2005, 18 mars, 24 juin, 14 octobre et 2 décembre 2006, de 15h00 à 18h00. 
 10ème Quinzaine de la Voûte du 24 janvier au 5 février 2006. 

Le vendredi 27 janvier 2006 sera la journée spéciale Espagne, Hautes-Pyrénées, Informatique & Héraldique avec les 
séquences suivantes : 

 11h30 à 18h30 : Démonstration des logiciels de cartographie ancienne sur Cd-Rom : cartes XVIè et XVIIè et Cassini, 
Atlas XIXè, GENEATIQUE par le CDIP, GeneHisto par Féron, GENEALOGOS par les Éditions Profil et HEREDIS par BSD 
concept. 

 11h30 à 19h00 : Avec Jean-Pierre CAZAUX, retrouvez vos ancêtres originaires d’Espagne, du Pays Basque Français 
et d’Aquitaine. 

 15h00 à 19h00 : Recherchez vos ancêtres des Hautes-Pyrénées avec la Section Généalogie de l’Amicale des 
Bigourdans de Paris. 

 
 Jeudi 17 novembre 2005 : Soirée « Gaillac nouveau » à la brasserie AU METRO, Chez Jean-Pierre Mourin, 18 bd Pasteur, 

75015 Paris - Rendez-vous à 19h30, sur place. 

CHEZ NOS AMIS 
 Dimanche 25 décembre 2005 : 

Repas de Noël pour les personnes 
seules, organisé par les Gascons de 
Paris (lieu à préciser). 
 

 Jeudi 2 février 2006 : Banquet 
d’hiver des Ariégeois de Paris à 
20h00, dans un salon du Sénat. 
 

 Samedi 12 mars 2006 : Banquet 
annuel des Gascons de Paris (lieu à 
préciser). 

 Dimanche 11 décembre 2005 : Sortie « Vélo et chocolat » Chez Hervé 
Borruel, 77 quai de la Seine, 75019 Paris. Rendez-vous à 14h00, sur place. 
 

 Samedi 7 janvier 2006 : Sortie pédestre « Paris la nuit » 
Rendez-vous à 16h00 au gymnase Georges Carpentier, 81 boulevard Masséna, 
75013 Paris (Métro : Porte de Choisy ou Porte d’Ivry). 
 

 Vendredi 20 janvier 2006 : Assemblée générale ordinaire de l’Amicale des 
bigourdans de Paris, suivie de la galette des rois, à la Maison des Hautes-
Pyrénées, 15 rue St Augustin, 75002 Paris. Début d’AG à 18h30. 
 

 Samedi 25 février 2006 : Banquet annuel de l’Amicale des bigourdans de Paris 
après le match de rugby France-Italie. Le lieu sera prochainement précisé. 
 

 Dimanche 9 avril 2006 : « Grand loto du Sud-Ouest », avec les «Gascons de 
Paris » (lieu à préciser) 

La chorale de l’Amicale n’a pas encore ouvert 
ses cahiers de chants. Dès que possible, nous 
vous donnerons de ses nouvelles. 



 
 
 
TERRE DES PYRENEES 
participera, en cette fin d'année 2005,  
à deux manifestations  

 EXPO-VENTE ASARTIS (salon de thé au profit 
de l'association Cap Espérance), 3 place Saint-
Thomas d'Aquin, 75006 Paris, Métro : Rue du 
Bac : vendredi 25, samedi 26 et dimanche 
27 novembre 2005 de 11h00 à 19h00. 
Dans la carte de « l’artisanat des Pyrénées » : 
Laines des Pyrénées, Violettes de Toulouse, 
Chocolats de Noël, Pastel de Toulouse, Idées de 
cadeaux du Sud-Ouest, Savons, Tissus catalan. 

 MARCHE DE NOËL, Terre des Pyrénées, 17 
rue du Pont aux Choux, 75003 Paris, Métro : 
Sébastien Froissard : du 12 au 18 décembre 2005 
de 9h00 à 20h00 (pour le samedi et dimanche, 
composer le code A1597 si le porche est fermé). 
Dans la famille « vente directe de 
producteurs » : Foie gras, Champagne, Madiran, 
Pacherenc, Ballotins de chocolats et confiseries, 
Idées de cadeaux de Noël. 
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Résultat du sondage 
Il ressort de l’exploitation des réponses au questionnaire proposé 
dans le précédent journal (édition n° 11), que la majorité des 
adhérents et sympathisants sensibles aux activités de l’amicale 
résident toute l’année en région parisienne. Les activités proposées 
sont relativement bien connues et plutôt appréciées. Aucun souhait 
particulier se démarquant de l’offre actuelle n’a été exprimé. 
La diffusion du présent journal (édition n° 12) a été mise en 
cohérence avec les réponses reçues. 
Que celles et ceux qui ont bien voulu consacrer un peu de leur 
temps pour répondre, trouvent ici l’expression de nos 
remerciements. Le Bureau 

BULLETIN D’ADHESION 
à l’Amicale des Bigourdans de Paris 

à retourner à : 
Maison des Pyrénées, 15 rue Saint-Augustin 

75002 Paris 
Nom : _________________ Prénom :_____________  

Adresse : ____________________________________  

Code postal :  

Ville : _______________________________________  

Profession : __________________________________  

Téléphone fixe :  

Téléphone portable :  

Email : ______________________________________  

Date de naissance :  

Lieu d’origine : ________________________________  

Centres d’intérêts : _____________________________

____________________________________________

____________________________________________  

Cotisation annuelle : 15,00 €uros 

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE 
suivie de la GALETTE 

vendredi 20 janvier 2006, 
à 18h30 

à la Maison des Pyrénées, 
15 rue Saint-Augustin  

75002 Paris 

Abbaye de L’Escaladieu 

Pour vous tenir informé des activités 
de l’amicale, consultez notre site internet : 

www.bigourdans.com 


